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Deux agents dans les mailles de la CONAC 
pour un pot de vin de 56 millions

Communauté Urbaine de Yaoundé

Un chef de service et un chauffeur ont fait bloquer le compte bancaire d’un usager qu’ils auraient aidé à se faire payer une indemnité 
de 185 millions de francs CFA. La dénonciation a été fait à travers la Ligne Verte de la CONAC.

L’usager Séverin Obama 
peut désormais faire 
toutes les opérations 

qu’il désire sur le compte ou-
vert au nom de sa mère, Du-
treuil Clotilde, et en son nom 
propre, approvisionné à hau-
teur de 185 millions de francs 
CFA par la Communauté Ur-
baine de Yaoundé, au titre de 
l’indemnisation pour leur ter-
rain situé à Nkolfoulou, sur le-
quel la décharge publique a 
empiété. Et ce, grâce à l’inter-
vention de la CONAC.  

Au départ, le processus de 
paiement avait connu un pro-
blème. Séverin Obama, vivant 
à l’étranger, a engagé Ndouna 
Essissima Jean Marie, avec 
qui il a signé un protocole le 18 
janvier 2019, pour suivre l’évo-
lution de son dossier. Le dé-
marcheur est entré en contact 
avec le chef de service du per-
sonnel de la Communauté Ur-
baine, Louis Pascal Ngongo et 
un chauffeur, Pierre Celestin 
Nkou. Les deux parties ont, à 
leur tour, signé un protocole 
d’accord qui octroie un hectare 
de terrain aux deux agents de 

la Communauté Urbaine, soit 
une cinquantaine de millions  
de francs CFA en numéraire, 
pour leurs efforts en vue de 
l’aboutissement du dossier.  

Une fois que les 185 mil-
lions sont virés dans le 
Compte de Dutreuil Clotilde 

Obama et/ou Obama Severin 
Louis Marie, l’exécution du 
deal a commencé à poser pro-
blème. Le démarcheur veut se 
rétracter et revoir le partage du 
butin mais fait face au non ca-
tégorique des agents de la 
Communauté Urbaine. Les 

deux agents, sur la base du 
protocole d’accord signé avec 
le démarcheur Ndouna Essis-
sima, vont obtenir le 04 juillet 
2019 du Tribunal de Première 
Instance d’Ekounou, une sai-
sie conservatoire du compte et 
font exécuter ladite ordon-

nance par un huissier de Jus-
tice. 

Severin Obama et son dé-
marcheur essaient tous les re-
cours officieux possibles, 
même le maraboutage, sans 
succès. Il leur vient à l’esprit 
de saisir la CONAC. Aussitôt, 
ils ont appelé le 1517, le Nu-
méro Verte de la CONAC. 
C’est ainsi qu’une équipe d’Ac-
tion  par Voie d’Invention Ra-
pide est dépêchée à la 
Communauté Urbaine de 
Yaoundé. Très rapidement, les 
deux agents de la Commu-
nauté Urbaine sont identifiés. 
Après deux séances de travail 
avec les responsables de l’ins-
titution, les 05 et 06 août 2019, 
les deux agents sont enjoints 
de se désister pour permettre 
à l’huissier de lever la saisie 
conservatoire, comme pre-
mière action. Ce qui a été fait 
le lendemain. A ce moment, 
les pratiques de corruption et 
infractions connexes, perpé-
trées par les deux agents de la 
communauté Urbaine, conti-
nuent d’être suivies par la 
CONAC.

Be the change you want to see in Cameroon. Denounce all acts of corruption to CONAC.

HOW TO DENOUNCE CORRUPTION
What to denounce: Any act of corruption which you witness. 
Lay emphasis on the facts. 
Who to denounce: Everybody involved in any act of 
corruption. Get his/her names, place of work and function. 
Describe what he/she does. You can decide to remain 
anonymous. 
How to reach CONAC: Address your complaint to the 
Chairperson of CONAC and forward using the following 
means of communication. 

• Hotline: 1517 (calls are free of charge) 
• Hand mail: Drop your denunciation at the 

Headquarters of the National Anti-Corruption 
Commission located at the Yaounde Conference 
Centre. 

• Postal mail: Send to P.O. Box 33200 Yaounde 
• Téléphone : 222 20 37 30 / 658262682 / 651649194 
• Fax: 222 20 37 30 
• Email: info@conac.cm 

The denunciation of corruption is a patriotic 
obligation and a civic responsibility.

L’Initiative à Résultat Rapide (IRR) 
est une modalité pratique mise en 
place par la CONAC et préconisée 
par la Stratégie Nationale de Lutte 
contre la Corruption pour prévenir 
et lutter contre la corruption au Ca-
meroun. 
Les IRR sont une méthode de 
mise en œuvre des projets basés 
sur les résultats, autour d’un enjeu 
ou un défi majeur à relever, 
conduite par une équipe et néces-

sitant peu de ressources dans une 
marge de temps relativement 
courte (100 jours en moyenne). 
Elles ont pour finalité de faire recu-
ler la corruption dans les structures 
ciblées, au moyen des techniques 
spécifiques, peu coûteuses mais à 
même de fournir des résultats tant 
qualitatifs que quantitatifs en très 
peu de temps. 
La mise en œuvre de l’IRR repose 
essentiellement sur la prise en 

compte nécessaire de trois leviers 
principaux, à savoir : les résultats, 
les réserves cachées et les pra-
tiques. Il est d’abord question de 
mettre en avant les résultats es-
comptés, ensuite l’équipe de mise 
en œuvre des IRR doit puiser dans 
ses réserves cachées pour attein-
dre ses objectifs. Enfin, l’approche 
par les IRR privilégie l’apprentis-
sage et la démonstration des ac-
quis par la pratique. 

La lutte contre la corruption par la pratiqueIRR

L’Action par voie d’Intervention Ra-
pide (AIR) est l’un des outils de 
lutte contre la corruption mis en 
place à la CONAC.  Il s’agit d’une 
équipe destinée à intervenir spon-
tanément sur le terrain lorsque la 
CONAC est saisie pour des cas 
actifs ou de flagrants délits de cor-
ruption. L’AIR agit à la suite de dé-

nonciations actives signalant un 
acte de corruption. Aussitôt infor-
mée par téléphone, par courrier 
électronique, par fax ou par lettre, 
la hiérarchie de la CONAC instruit 
des descentes sur le terrain avec 
pour objet de stopper l’acte de cor-
ruption en cours. 
Les Actions par voie d’Interven-

tions Rapides ont permis, entre au-
tres en 2018, de stopper l’arnaque 
des parents d’élèves à l’école pri-
maire d’Ekié à Yaoundé, l’arnaque 
d’un opérateur économique par un 
Inspecteur des Impôts à Yaoundé 
et celle des usager par des forces 
de maintien de l’ordre sur l’axe rou-
tier Yaoundé-Monatélé. 

Pour stopper les flagrants délits de corruptionAIR

Outils de Lutte Contre la Corruption
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DIS « NON » A LA CORRUPTION, CHAQUE « NON » COMPTE

The evaluation of the 11th 
Series of the Rapid Results 
Initative took place on the 

30th of July, 2019. The Chairman 
of the National Anti-Corruption 
Commission, Rev. Dr. Dieudonné 
MASSI GAMS, presided at the 
even attended by representative 
of some ten structures. 

Officials of the different minis-
tries, as well as para-public insti-
tutions presented the results of 
specific anti-corruption activities 
carried out their respective struc-
tures within the all officials over-
seeing the implementation of 
anti-corruption activities to strive 
on. 

The following administrations 
presented the results of RRIs 
conducted. 
•   Ministry of Public Service and 

Administrative Reforms; 

•   Ministry of Secondary Educa-
tion, Ministry of Finance; 

•   Ministry of Sports and Physical 
Education  

•   Ministry of Livestock, Fishery 
and Animal Industries; 

•   The Yaounde Central Hospital; 

•   The Douala General Hospital; 
•   The Electricty Sector Regula-

tion Authority; 
•   The Rural Electrification 

Agency and; 
•   The Cameroon Civil Aviation 

Authority.

Balance sheet of a hundred days of activities presented

Fight against corruption and para- structures

Quel sont les résultats 
obtenus après 100 
jours d’implémenta-

tion de l’IRR de l’Hôpital Cen-
trale de Yaoundé? 

Notre présentation portait sur 
la satisfaction du malade. L’ob-
jectif poursuivi par l’hôpital Cen-
tral de Yaoundé est de placer le 
malade au centre de sa préoc-
cupation. Ce thème a été déve-
loppé sur trois points pour 
permettre d’avoir une visibilité 
des efforts fournis. Au départ de 
cette initiative, en avril 2019, la 
satisfaction évaluée était de 
62,2 %. On a mis sur pied des 
mesures pour que chaque par-
tie (usagers, malades en séjour 
et le personnel), s’approprie ce 

concept d’Initiative à Résultats 
Rapides. Nous avons fait com-
prendre à toutes les partie pre-
nant qu’en peu de temps, on 
peut améliorer les conditions de 
prise en charge dans notre 
structure hospitalière. On a mis 
des efforts au point où, au mo-
ment où nous restituons ce tra-
vail (juillet 2019), la satisfaction 
des malades à l’Hôpital Central 
est passée de 49% à 73,7%. 
Cet à dire un taux progressif 
d’au moins 49% en trois mois. 
Si tout est mis en œuvre pour 
renforcer davantage ces actions 
en terme de sensibilisation, de 
prévention de cette mauvaise 
pratique, nus pouvons atteindre 
un taux de satisfaction du ma-

lade de 90% en 120 jours.  
Quelle disposition avez 

vous mis sur pieds pour pé-
renniser ce taux progressif? 

Aujourd’hui, il y a ce qu’on 
appelle « la magie » à l’hôpital 
Central de Yaoundé. Si un ma-

lade vient à l’hôpital en urgence, 
il peut être pris en charge sans 
qu’on demande préalablement 
de financement, de frais. Vous 
comprenez que cette initiative à 
elle seule peut résumer toute la 
satisfaction, toute la progres-
sion que nous enregistrons. 
Mais, la hiérarchie a également 
mis en place, en plus du comité 
local de lutte contre la corrup-
tion, des brigades. C’est un hô-
pital grande qui couvre 6 
hectares avec environ 42 ser-
vices, 131 000 malades reçus 
en une année et 21 000 hospi-
talisations ; tout ça pour un per-
sonnel qui ne bouge pas 
beaucoup. Mais, le personnel 
est professionnel et dévoué à la 

tâche. La qualité d’accueil, des 
soins infirmiers, des soins mé-
dicaux augmentent. De même, 
la propreté, l’hygiène et la salu-
brité s’améliorent tous les jours.  

Qu’est ce qui est fait pour 
que le personnel reste 
éveillé? 

C’est une équipe soudée 
avec des qualités complémen-
taires qui assure l’implémenta-
tion des IRR. Nous faisons 
aussi confiance à notre hiérar-
chie et nous travaillons pour 
éveiller le personnel afin qu’il 
sache que le patient est au cen-
tre de la préoccupation de tout 
personnel de l’Hôpital Central 
de Yaoundé.

TSOMO Zéphirin Niquaise, Membre, Comité Local de Lutte Contre la Corruption, Hôpital Central de Yaoundé.

« Le malade est au centre de notre préoccupation »

What appreciation can 
you make of the work 
presented by the re-

presentatives of the different 
structures that implemented the 
Rapid results Initiatives (RRI)?  

The different structures and mi-
nistries represented are doing a 
very important job. We realize that 
the level of governance in most of 
the structures is improving. The 
work attitude of many civil ser-
vants is gradually changing for the 
better. Requesting for kick backs 
from users while processing files 
is no longer so common. We also 
realize that some Members of Go-
vernment are committed to the 
fight against corruption. Our ambi-
tion is to ensure that users of the 
public service are entirely satis-
fied. As you know, we are acting in 

accordance with the vision of the 
Head of State which is to render 
Cameroon an emerging country 
by 2035. Emergence cannot take 
place amidst corruption. We the-
refore have to do everything pos-
sible to combat corruption in the 
public and private sectors. We 
have the confidence that we will 
succeed. 

Are you saying that corrup-
tion has reduced in Cameroon? 

Yes. There has been some 
change, although not as much as 
we would have desired.  Most citi-
zens no longer consider corrup-
tion as a fatality. They denounce. 
In the same light, more and more 
civil servants are turning their back 
on corruption. But we have to un-
derstand that each and every Ca-

meroonian should be the change 
he or she wants to see in the 
country by adopting integrity as a 
watch word. It is only by so doing 
that we can build a country free of 
corruption.   

What do you think contributed 
to this reduction of corruption or 
this awareness in the minds of the 
civil servants? 

There has been a lot of sensiti-
zation by CONAC and other ac-

tors involved in the fight against 
corruption. CONAC has a Hotline, 
1517 which have rendered some 
hitherto corruption civil servants 
vulnerable. They know that they 
can be easily denounced so desist 
from acts of corruption. Similarly, 
the judiciary has been doing its 
job, sending he corrupt to prison. I 
would say out of fear, some peo-
ple have rejected corruption. But 
there are also individuals who are 
rejecting corruption out of convic-
tion; they are aware of the dan-
gers of corruption and know they 
have to break the corruption chain 
at their level.   Lastly, the govern-
ment has been changing its man-
ner of service delivery, going for 
digital payments and as such re-
ducing human contact that spurs 
acts of corruption. 

Rev. Dr. Dieudonné MASSI GAMS, Chairman of CONAC throws light on the strides made by some ministries to fight against corruption.

“Be the change you want to see” 

COMMENT DENONCER UN ACTE DE CORRUPTION

Que dénoncer? Tout acte de corruption en mettant l’accent sur 
les faits. 
Qui peut-on dénoncer? Toute personne impliquée dans un 
acte de corruption. 
Comment dénoncer ? Indiquer les noms, prénoms, lieu de 
service et fonction de la personne dénoncée. Décrire l’acte 
posé. Il est possible de faire une dénonciation anonyme. 
Comment contacter la CONAC ?  On peut, par une requête, 
saisir Monsieur le Président de la CONAC par l’une des voies 
suivantes:  
• Ligne verte : 1517 (les appels sont gratuits) 
• Courrier : Déposer la dénonciation au siège de la 

CONAC sis au Palais des Congrès de Yaoundé. 
• Boîte Postale : B.P. 33200 Yaoundé. 
• Téléphone : 222 20 37 30 / 658262682 / 651649194 
• Fax : 222 20 37 30 
• Email : info@conac.cm 

En dénonçant la corruption, vous contribuez à la 
construction d’un Cameroun uni, fort et prospère.

Rev. Dr Dieudonné MASSI GAMS: “Digital payments reduce 
human contact that spurs acts of corruption”.

The Chairman of the National Anti-Corruption Commission presided at the event. 
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The CONAC Road Show, 
placed under the theme 
“law abiding elected re-

presentatives working for the 
common good and for a pros-
perous Cameroon”, is the mag-
nificent project that was 
unveiled to the press on the 
11th of July, 2019, as CONAC 
celebrated the 2nd edition of 
the African Day for the Fight 
Against Corruption. In a press 
conference granted by 
CONAC’s Chair Rev. Dr. Dieu-
donné MASSI GAMS, he said 

the essence of the road show is 
to sensitize and mobilize the 
population on the dangers of 
electoral fraud, and the need to 
vote leaders of integrity. 

The originality and novelty of 
the project was fascinating to 
the media men and women 
who sought to get deeper 
knowledge on the nature, parti-
cularities and expected results 
of the CONAC Road Show. 
With their concerns duly ad-
dressed by CONAC’s top ma-

nagement, the participants 
were treated to the projection of 
a 13 minutes documentary on 
the different activities carried 
out by CONAC in 2018, mar-
king the African Year Against 
corruption.  

Besides the press, the event 
was honoured with the pre-
sence of members of the diplo-
matic corps from African group 
of diplomats in Cameroon and 
the representative of the African 
Union in Cameroon.

The CONAC Road Show will cover the national triangle, sensitising the rural and urban 
population, on the necessity to fight electoral fraud by voting credible and law abiding 
citizens in the upcoming legislative and municipal elections.

 CONAC PROJECTS “THE CONAC ROAD SHOW”

« Dans les semaines ou 
mois à venir, notre pays 
sera appelé à organiser 

des élections régionales, légis-
latives et municipales. Nous 
n’ignorons pas que certains  
leaders locaux accèdent à cer-
tains postes de responsabilité 
par le truchement de la corrup-
tion. Ceux/celles-ci ont  
consciemment, ou non, ten-
dance à perpétuer cette pra-
tique une fois élus. En plus, ils 
(elles)  ne sont jamais engagés 
(es) à combattre ce mal. C’est 
pour cela que nous estimons 
que la corruption électorale est 
l’une des pires formes de cor-
ruption. 

Par conséquent, nous vou-
lons faire des consultations 
électorales avenir, l’une des 
clés de la lutte contre la corrup-
tion au Cameroun en sensibili-
sant les citoyens sur la 
nécessité de sanctionner des 
candidats corrompus, car dans 
la SNLCC (Stratégie Nationale 
de Lutte Contre la Corruption) 
,validée en février 2011 par le 
Gouvernement et les Parte-
naires Techniques et Financiers, 
la perception de l’intensité de la 
corruption dans le pilier Partis 
Politiques signale une note de 
8,09/10 sur une échelle de 0 à 
10. Cela veut dire que la plupart 
des partis politiques sont per-
çus, toute proportion gardée, 
comme le siège de la magouille 
et de toute sorte de comprom-
missions.  

A cet effet, il n’est pas super-
flu de rappeler que depuis son 
accession à la magistrature su-
prême, le Président de la Répu-
blique, Son Excellence 
Monsieur Paul Biya, dans sa vi-
sion managériale n’a cessé d’in-
sister sur la rigueur dans la 
gestion  et la moralisation des 
comportements,  afin que notre 
pays soit parmi les pays émer-

gents d’ici 2035... Dans cette 
perspective, la CONAC lance 
une campagne populaire pour 
attirer l’attention des citoyens 
sur l’importance de leur vote 
dans la lutte contre la corruption 
et sur la lourde responsabilité 
qui leur incombe de choisir des 
leaders honnêtes et intègres, 
prêts à se dévouer pour l’intérêt 
général. Le thème de cette mo-
bilisation est : « Des élus intè-
gres, respectueux de la loi et 
commis à la cause générale, 
pour un Cameroun prospère 
». 

Cette campagne contre la 
corruption en matière électorale 
sera un « Road Show » qui va 
sillonner les routes nationales 
du Cameroun  avec des arrêts 
dans certaines agglomérations 
et villes dans le but d’éduquer, 
de sensibiliser et de mobiliser 
les populations à barrer la voie 
à la corruption lors des pro-
chaines échéances électorales. 

Le « Road Show » marquera 
donc le début des activités de 
sensibilisation que la CONAC 
va conduire pendant toute la pé-
riode préélectorale afin d’attein-
dre une masse critique 
d’électeurs prêts à dire NON à 
la corruption électorale manifes-
tée de temps en temps par 
l’achat de certaines 
consciences faibles, le mon-
nayage de certains postes de 
responsabilité dans les partis 
politiques, les financements oc-
cultes, le vote de certains mi-
neurs, la gestion opaque des 
fonds publics alloués aux partis 
politiques lors des consultations 
électorales, le nomadisme des 
membres des partis, le vote par 
fausse procuration, la création 
opportuniste de certains partis 
dans le but essentiel de capter 
les fonds alloués par l’Etat lors 
des consultations électorales 
etc ». 

Extrait du discours du Président de la CONAC à l’occasion de 
la Conférence de presse de lancement du « Road Show » de la 
CONAC consacré à la lutte contre la corruption électorale.

« La corruption électorale est l’une 
des pires formes de corruption »

“...Electoral corruption is one 
of the worst forms of corrup-
tion. It permits people who 

lack integrity to become leaders. 
Such individuals can hardly ever 
be devoted to the fight against 
corruption and will work for their 
personal interest rather than for 
the general wellbeing of the popu-
lation. 

With the decentralisation pro-
cess on course in Cameroon and 
the effective empowerment of the 
councils through the allocation of 
huge financial resources for in-
vestments, it is imparative that in 

the regional, legislative and muni-
cipal elections that will be organi-
sed in Cameroon in the months 
ahead, credible and trustworthy 
persons who will work for the ge-
neral good of the people be elec-
ted.   

The population has a great role 
to play, through the ballot box. 
That is why CONAC is organising 
a “Road Show” to mobilise voters 
to sanction corrupt candidates 
and endorse only people of inte-
grity capable of working for the 
collective well being of the popu-
lation. The “Road Show” will drive 

through the major roads of Came-
roon, stopping in towns and vil-
lages to sensitize and mobilise 
the population to say NO to cor-
ruption, and most especially elec-
toral corruption. 

It is possible to have leaders of 
integrity in our councils and in 
parliament. These are proximity 
elections, as we can call them, 
because voters generally know 
the character traits of the candi-
dates. They have the power to 
vote in only persons of integrity, 
people who can manage their re-
sources well”. 

The Chairman of CONAC, Rev. Dr. Dieudonné MASSI Gams further enjoins the electorate to 
endorse only people of integrity capable of working for the collective well being of the population. 
Following is an excerpt of his introductory remarks at a Press Conference organised to launch 
the CONAC Road Show.

“Voters to sanction corrupt candidates

«Un Cameroun sans corruption commence par moi» 
Je dénonce tout acte de corruption à la…CONAC 

« ESPACE CONAC » Schedule - 13mins 

Television version 
Day of broadcast  Time of broadcast 

CRTV Wednesday 15:30 pm 
Thursday 15:30 pm 

Canal 2 International Monday 17:30 pm 
Thursday 17:00 pm 
Radio Version 

CRTV Nat. Station Monday 4:40 pm 
« ESPACE CONAC  Alert» - 6mins 
CRTV Télévision Monday 9:00 am 

Wednesday 18:00 pm 
CRTV Nat. Station Tuesday 9:00 am 

Thursday 9:00 am

The launching of the road show was a crowd puller.

Singing of the national anthem. A cross section of the audience.

During the screening of the 13 minutes documentary.



The National Anti- Corrup-
tion Commission and the 
Centre for Human Rights 

and Democracy in Central Africa 
have agreed to reinforce coope-
ration and work in synergy to 
promote Good Governance and 
the respect of Human Rights in 
Cameroon. 

The determination was expres-
sed recently in Yaounde during 
an audience granted to the Re-
gional Advisor on Democracy at 
the Centre for Human Rights and 
Democracy in the central African 
Sub Region, Abdoulaye Traore, 
by the Chairman of CONAC, 
Rev. Dr. Dieudonné MASSI 
GAMS. 

According to Mr TRAORE, the 
fight against corruption and the 
promotion of Human Rights are 
interwoven. It is for this reason 
that CONAC and the Centre for 
Human Rights and Democracy 
are obliged to jointly carry out 
concrete actions on the ground. 
As he put it: “every act of corrup-
tion posed, is refusing a citizen 
or citizens of their rights”. To this, 
the Chairman of CONAC noted 
that his institution is open to work 
with other organisations to 

achieve common goals as the 
fight against corruption is a na-
tional and an international preoc-
cupation.  

The Human Rights Official went 
further to probe into the relations 
between CONAC and other 
State institutions such as Elec-
tions Cameroon and the Special 
Criminal Court. He also sought to 
know efforts made by CONAC to 
protect denunciators and to gua-
rantee the presumption of inno-

cence on suspects during inves-
tigations. 

 Professor Francois ANOU-
KAHA, Vice-Chairman at 
CONAC, a jurist, explained that 
individuals under CONAC’s in-
vestigations are considered as 
suspects until the court hands 
down judgement. The Professor 
of Law pointed that even in 
cases were suspects are arres-
ted in ‘Flagrant Delicto’, that is 
while committing the offence, 

their innocence is still conside-
red. Meanwhile, CONAC pro-
tects those who denounce by not 
disclosing their identity, he 
added. 

Heads of Divisions at CONAC 
present, also threw light on their 
activities, to enable the delega-
tion from the Human Rights Cen-
tre in Central Africa, have a 
proper understanding on how 
CONAC operates, so as to figure 
out possible avenues of coope-

ration. 

A video projection on the activi-
ties carried out by the National 
Anti Corruption Commission in 
2018 gave the visitors a concrete 
and complete picture of 
CONAC’s strategy and also whet 
their appetite for working toge-
ther, especially as both institu-
tions wish to see that the impact 
of the fight against corruption 
and the promotion of Human 
Rights is felt in the hinterland. 
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Abdoulaye Traore, Advisor on Democracy at the Centre for Human Rights and Democracy in the Central African Sub Region, made the assertion 
at the end of an audience  granted him by the  Chairman of the National Anti-Corruption Commission, Rev. Dr. Dieudonné MASSI GAMS.

La corruption n’est pas une fatalité, elle peut être vaincue. DENONCEZ TOUT ACTE DE CORRUPTION !

“Every act of corruption posed is a deprivation of Human Right”

Documentation on CONAC handed to the guest. A group picture at the end of the meeting.

The National Anti-Corrup-
tion Commission of Ca-
meroon was on July 10, 

25019, host to a group of uni-
versity and secondary school 
students, members of the Ca-
meroon Biblical Group of Stu-
dents of Cameroon. They 
came to have first hand infor-
mation on the functioning of 
the anti-graft institution.  
The visit began with an au-
dience granted to the team by 
the Chairman of CONAC, Rev. 
Dr. Dieudonné MASSI GAMS. 
Thereafter, they were led on a 
guided tour of CONAC during 
which they had the opportunity 
to ask questions to the staff on 
seat. 
The 15 members of the dele-
gation of Cameroon Biblical 
Group of Students were visibly 
satisfied with the work done by 
CONAC and promised to be 
valiant ambassadors of the 
institutions. They all took 
home CONAC gadgets and 
copies of the CONAC News-
letter.

The 15-man delegation came to have first hand information  
on the functioning of the anti-graft institution.

Members of the Cameroon Biblical Group of Students visit CONAC

Qu’est qu i vous a amené à la 
CONAC ? 

Nous somme la pour  voir ce 
que la CONAC fait. Nous avons 
été informés du travail de la 
CONAC envers la jeunesse ca-
merounaise et comment un 
groupe, tel que le notre, peut en 
bénéficer. Nous avons aussi pris 
des informations sur le genre de 
partenariat que nous pouvons 
tisser avec la CONAC. Nous re-
partons suffisamment satisfaits.  

Votre délégation a été reçue 
par le Président de la CONAC. 
Qu’est qu’il vous a dit ?  
Le Président de la CONAC est 
un homme pétri d’expérience 

avec un bagage culturel et intel-
lectuel lourd. Il nous a donné 
des conseils en tant que père, 
en tant que pasteur et en tant 
que Président de la CONAC.  Il 
nous envoie sur le terrain tel que 
des émissaires, des personnes 
qui désormais ont un cahier de 
charge à accomplir. Nous 
sommes désormais des per-
sonnes qui vont sensibiliser 
leurs camarades, leurs parents, 
et leurs amis sur les méfaits de 
la corruption et nous allons da-
vantage continuer la lutte que 
nous menons depuis 50 ans 
déjà pour promouvoir l’intégrité, 
que ce soit aux étudiants qu’aux 
autres personnes, et corps de 
métier. 

« Nous repartons suffisamment satisfaits » 

MISSORAMI EKELLE 
Joël Yves, Président du 

Groupe Biblique des 
Elèves et Etudiants du 

Cameroun. 

After the audience with the Chairman of CONAC.

During the guided tour of CONAC.


